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L’AIR DU TEMPS
RETRAITES
• Le 5 contre la réforme Macron
• Le 11 pour l'alternative
• La proposition des communistes (pp. 5 et 6)
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500 connards
Voilà une bonne occasion de reprendre la

chanson de Renaud : « 500 connards sur la
ligne de départ… » On apprend en effet que le
« Dakar » 2020 (du 5 au 17 janvier) va se dé-
rouler en Arabie Saoudite. L’organisateur,
« Amaury sport », séduit par les pétrodollars,
ne semble guère troublé par les mœurs de cette
monarchie faisandée, ce régime de cobras en
djellaba, qui dépèce ses opposants, esclavagise
ses ouvriers, pilonne ses voisins. Les droits de
l’homme ? Quels droits de l’homme ? C’est vrai
que, de Trump à Macron, on se presse pas mal
dans les salons du grand cheikh. Alors pourquoi
pas les connards ? µ

Gérard Streiff

Ian Brossat
à propos des
retraites

Vidéo

SOUSCRIPTION 2019 (cliquez)

Je verse :………..............€
Chèque à l’ordre de “ANF PCF” : 2 place du Colonel-Fabien 75167 Paris Cedex 19

“En pleine bataille des retraites 
donner les moyens au PCF d'intervenir“

https://www.youtube.com/watch?v=XrZDO4ktF9k&feature=youtu.be
https://souscription.pcf.fr/
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• Exposition Trésor de banlieues à voir.
Possible d’organiser des visites guidées
jusqu’au 30 novembre 2019, halle des
Grésillons, Gennevilliers (92) 
(https ://tresorsdebanlieues.com/
exposition/) 
• Tous les mardis c’est l’Université per-
manente. Programme sur @universiteper-
manente 

27 novembre 12 h : ADP, université
Jean-Jaurès, Toulouse 
27 novembre 19 h : Conférence sur les
gilets jaunes, travail et mouvement ou-
vrier, Musée d’histoire vivante, Montreuil
(93)
27 novembre 19 h : Les Lettres fran-
çaises : un journal dans son siècle, UEC
Sciences-Po, 28 rue des Saint-Pères,
Paris 7e

28 novembre 18 h 30 La gratuité des
transports à Bourges c'est possible!
Réunion publique avec Magali Bessard
Conseillère municipale, et chef de file
des communistes et Pierre Garzon, vice-
président du CD Val de Marne, responsa-
ble de la commission nationale Transport
du PCF Amphithéâtre du Musée d'His-
toire naturel (18)  
28-29 novembre 20 h : Théâtre « Dix-
sept ans », une adaptation originale du
roman-témoignage de Colombe Schneck
sur l’avortement dans les années 80, es-
pace Niemeyer, 2 place du Colonel-Fa-
bien, Paris 19e

28 novembre 10 h : Manifestation pour
dire non à la violence, lycée Angela-
Davis, Saint-Denis (93)
28 novembre 11 h : Conférence de
presse unitaire pour ADP (Paris)
28 novembre 18 h : “Une bonne re-
traite en bonne santé : l’exigence”, avec
Hubert Wulfranc, 42 rue des Coquelicots,
Saint-Étienne-du-Rouvray (76)
28 novembre 18 h : Forum citoyen,
restaurant scolaire Danielle-Casanova,
Echirolles (38) 
28 novembre 18 h 30 : Si vous étiez

Maire, vous feriez quoi ? À l’angle de
l’avenue du Berry et du boulevard d’Ar-
ras, Mitry-Mory (77)
28 novembre 19 h : Ateliers emploi,
formation, commerce local, devant l’éco,
au Scarabée, La Verrière (78)
28 novembre 18 h 30 : “Financement
des retraites”, Frédéric Boccara, 8 rue de
Beauvoisis, Creil (60)
28 novembre 18 h 30 : Assemblée ci-
toyenne, 14 bd Nelson-Mandela, Fécamp
(76)
28 novembre 18 h 30 : Les luttes
d’idées, avec Isabelle Garo, Maison des
associations, Nice (06)
28 novembre 18 h 30-20 h 30 : Qui
sont les gilets jaunes ? Samuel Hayat,
Yann Le Lann, Jean Daniel Lévy, Musée
de l’histoire vivante, Montreuil (93)
28 novembre 18 h 45 : Soirée de lan-
cement de la campagne, salle Pierre et
Marie Curie, Bagnolet (93)
28 novembre 19 h : La transition éco-
logique : quels engagements pour Vitry,
ancien collège Monod, 20 rue Carpeaux
(94)
28 novembre 19 h : Référendum ADP :
le débat ! Maison citoyenne, Paris 12e

28 novembre 20 h : Projection-débat
“Le char et l’Olivier”, cinéma Eldorado,
Dijon (21) 
28 novembre 20 h : Projection La
Classe ouvrière va au paradis (VOSTF),
cinémathèque de Grenoble, passage du
Palais de Justice, Grenoble (38)
29 novembre : Grève lycéenne clima-
tique et sociale
29 novembre : Vendredi noir pour Ama-
zon #black Friday 
29 novembre 9 h : Des états généraux
de l’hôpital et du médico-social, dans le
sud de l’Île-de-France, Maison des syn-
dicats, Créteil (94)
29 novembre 9 h 30 : Stand ADP, marché
de Mirabel (07)
29 novembre 17 h : On clique pour
ADP, devant le centre Saint- Jacques,
Metz (57)

29 novembre 19 h : Crise du capita-
lisme, redécoupage du monde : montée
du fascisme, fédération 49 rue Marat,
Ivry-sur-Seine (94)
29 novembre 19 h : Présentation de
l’ouvrage collectif Comme un air de Li-
berté, 6 bis rue Roger-Salengro, Hel-
lemmes-Lille (59)
29 novembre 19 h : Antiracisme, fémi-
nisme et lutte des classes, comment
mener la lutte ?, 59 rue Sadi-Carnot,
Nanterre (92)
30 novembre : Manifestations pour la
santé
30 novembre 9 h-12 h 30 : Perma-
nence en Mairie, Vienne (38)
30 novembre 10 h : Marché Saint-Jo-
seph, Colmar (68)
30 novembre 10 h : Restitutions des
ateliers “Imaginons Champigny demain”,
gymnase Tabanelli (94) 
30 novembre 10 h 30 : À votre rencon-
tre, kiosque Robespierre, Billy Montigny
(62)
30 novembre 11 h : Et si on se rencon-
trait ?, section PCF, Grande-Rue d’Oulins
(69)
30 novembre 14 h : Marche pour le cli-
mat, Nîmes (30)
30 novembre 14 h : Village ADP, Place
de la République, Paris
30 novembre 14 h : Pour la justice so-
ciale, contre le chômage et la précarité,
devant le siège du Medef, 55 av Bosquet
Paris 7e

30 novembre 14 h : Rassemblement
festif pour ADP, Meymac (19)
30 novembre à partir de 19 h : Soirée des
anciens de l’UEC, place du Colonel-Fa-
bien, Paris 19e

30 nov-1er déc : Fête de l’Humanité
Bretagne, meeting avec Fabien Roussel,
Lanester (56)
30 nov-1er déc : Fête de l’Humanité
Normandie, Parc des Expositions, Rouen
(76)
1er décembre : Manifestations, Journée
mondiale de lutte contre le sida

ACTUALITÉ
AGENDA MILITANT

Pour connaître davantage d’initiatives, consulter le site www.PCF.fr
http://www.pcf.fr/actions

Vous pouvez nous communiquer vos initiatives à venir par courriel à communistes@pcf.fr
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CONSEIL NATIONAL 23-24 NOVEMBRE

Il y a un an, nous tenions notre congrès. C’était alors
les premiers rassemblements des gilets jaunes. Per-
mettez-moi de revenir sur cette année.

Durant toute cette année, nous avons été aux cotés de
toutes les mobilisations sociales, des luttes, de celles des
cheminots, des blouses blanches, des blouses noires de la
justice, des gilets jaunes comme des gilets roses, ou comme
aujourd’hui contre les féminicides avec une mobilisation ex-
ceptionnelle, historique.
Dans un paysage totalement éclaté à gauche, nous avons,
avec nos 10 propositions pour la France et en écho au mou-
vement des gilets jaunes, voulu donner du crédit à ce que
pourrait être une réponse immédiate aux exigences d’éga-
lité, de dignité, d’épanouissement de nos concitoyens et une
perspective d’alternative de progrès à Emmanuel Macron.
Ces 10 propositions sont toujours valables et d’actualité.
Nous avons fait le choix ensuite de défendre notre projet
lors des élections européennes, après avoir tout fait pour
conduire une liste de rassemblement avec Génération.s. Le
résultat a été en deçà de nos espérances. Il ne nous a pas
permis de faire élire des députés européens aux élections
européennes. Notre présence lors de cette élection, en re-
vanche, a permis de participer au débat national, d’être une
force politique à part entière, de remettre le PCF dans le
paysage à gauche, de mettre des visages sur nos combats
et sur notre projet de société.
Nous nous sommes engagés dans des batailles importantes,
pour la santé avec la tournée des hôpitaux et 160 établis-
sements visités, pour le maintien du train des primeurs,
contre la privatisation d’ADP et pour l’obtention d’un réfé-
rendum, où nous contribuons pour beaucoup à la perspective
du million de signatures qui devrait être franchi début dé-
cembre. (...)
Tout cela est positif mais, disons-le franchement, nous ne
sommes pas au niveau au regard de la situation politique,
et très en deçà de l’espace politique qui nous est potentiel-
lement ouvert dans ce contexte. C’est le bilan que je fais un
an après le congrès.

Un espace politique ouvert
Car, oui, l’espace politique est ouvert : Ouvert en direction
de ces 23 millions de nos concitoyens qui ne vont pas
voter. (...) Ouvert aussi en direction des salariés, du
monde du travail dans le public comme dans le privé, des
jeunes qui subissent les mauvais coups des gouverne-
ments qui se sont succédé ces dernières années. Le tour
de France des entreprises nous y amène, de manière par-
tielle mais pas de manière massive. Chaque fédération
devrait faire le tour des entreprises de son département.
Il nous faut aller plus loin, être plus présents devant et
dans les entreprises. C’est pourquoi nous devons élever
notre niveau de détermination et plus encore nous fixer des
objectifs politiques plus ambitieux, au travers de priorités,
de combats qui nous permettent de redonner de l’espoir et
de rendre crédible notre projet de société.
Et c’est là le rôle de notre direction, de prioriser et d’orga-
niser l’activité de tout notre parti sur les choix que nous
fixons ensemble. Mon sentiment personnel, c’est que nous
sommes en fait sans cesse appelés à intervenir sur tous les
sujets d’actualité, qui sont tous importants mais qui nous
dispersent. Nous passons d’une campagne à une autre. Les
secrétaires fédéraux sont sollicités de toute part, en plus
des élections à venir comme celle des municipales. Ils ont
besoin d’axes de campagnes plus claires, qui permettent
aussi d’irriguer politiquement les campagnes électorales.
Nous devons résister plus fortement au calendrier imposé
par le gouvernement, imposé par l’actualité, pour imposer
le nôtre et passer au-dessus des médias pour parler direc-
tement aux Français. Et c’est à nous de déterminer les sujets
dont nous voulons parler. C’est à nous de déterminer le
clou sur lequel nous devons taper, taper sans relâche. Et
ce clou, c’est la campagne permanente que nous devons
mener contre le capital, contre les milieux d’affaires et
les banques, pour un projet de société mettant l’être hu-
main et la planète au cœur.

Liens avec le monde du travail
(...) Notre parti a vocation non seulement à soutenir leurs
luttes, mais aussi et surtout à montrer qu’il est possible
de tracer d’autres perspectives que les reculs sociaux, le
renoncement aux droits ou les abandons de souveraineté,
pour peu qu’ensemble nous reprenions le pouvoir sur l’ar-
gent. Nous devons nous adresser régulièrement à eux,
creuser ce sillon pour retisser les liens entre le PCF et le
monde du travail ! (…)
Tout est fait pour nous désunir selon le vieil adage : divi-
ser pour mieux régner.
C’est là-dessus que nous devons intervenir pour unifier le
monde du travail, rassembler cette classe qui, unie, devient
une force. Qui d’autre que nous peut et doit s’adresser à
tous ceux-là, au monde du travail et à la jeunesse, pour por-
ter ensemble les espoirs de changement, pour appeler à
l’union, à l’unité du peuple face à la classe des riches, des
1 %.
Nous avons des moyens qu’il nous faut renforcer : c’est
notre organisation. Il nous faut plus d’adhérents, mieux for-
més, mieux organisés, capables d’animer une campagne na-
tionale, dans tout le pays, sur un thème dédié ensemble qui
nous semble… capital. Et s’il y a un thème qui doit nous
mobiliser tout entier en ce moment, qui nous permet
d’enfoncer le clou, je le résumerai en trois mots : retraite,
retraite, retraite !
(...) Unifier, faire converger, c’est évidemment un des
grands enjeux de la bataille qui s’est engagée désormais
sur le projet de réforme des retraites, avec en point de
mire la journée du 5 décembre et celles qui vont suivre.

Le 5 et le 11
(...) Nous nous dirigeons donc vers une immense bataille so-
ciale, idéologique et politique. La journée du 5 décembre
et ses suites immédiates vont être décisives pour instal-
ler un rapport de force avec le pouvoir, et construire ce
qui pourrait être une première grande victoire sociale de-
puis bien longtemps. (...)

Notre intervention s’avère aussi et surtout décisive pour
montrer qu’un autre chemin est possible, qu’il est même né-
cessaire pour une nouvelle grande avancée de civilisation.
C’est le sens du contre-projet que nous entendons mettre
entre les mains des Françaises et des Français, après que
nous l’ayons discuté, arbitré et adopté lors de ce CN. (...)
Nous voulons également qu’il contribue à ouvrir une pers-
pective politique de progrès, de rupture, en mettant en évi-
dence qu’une politique alternative, conduite par une
majorité de gauche et écologiste, est possible, dès lors que
celle-ci se donne pour ambition de faire reculer la logique
capitaliste et de contribuer à une nouvelle avancée de civi-
lisation. Sur cette base, nous proposons de rassembler l’en-
semble des forces de gauche le 11 décembre prochain, dans
un grand meeting que nous tiendrons à la Bourse du travail
de Saint-Denis.
Ce rendez-vous peut être un signal très fort dans le pays,
pour montrer que sur des sujets aussi important que celui-
là, les forces de gauche savent discuter et travailler ensem-
ble, avec les forces syndicales.
(…)

En portant la confrontation sur ce terrain (des salaires)
en mettant les idées communistes au cœur du débat po-
litique plutôt qu’en courant sans cesse après les chiffons
noirs agités par le pouvoir, j’ai la conviction que nous
jouerons pleinement notre rôle dans la société et crée-
rons les conditions nécessaires pour faire bouger un pay-
sage politique particulièrement grave, notamment avec la
perspective des municipales, puis des élections départe-
mentales et régionales en 2021. Ne négligeons pas l’intense
bataille idéologique que le pouvoir et les forces réaction-
naires vont amplifier, face à ce qui est en train de naître au-
tour du mouvement sur les retraites.µ

Retisser les liens avec le monde du travail
Le Conseil national du dernier week-end a débattu du rapport politique de Fabien Roussel, du rapport de
Pierre Lacaze sur les municipales, celui de Vincent Boulet sur le PGE (nous en parlerons la semaine pro-
chaine) ; il a adopté un texte sur les retraites. Ci-dessous le rapport du secrétaire national. (Extraits)



« Dans nos listes et nos projets, nous
voulons mettre en avant un objectif
d’égalité sociale et territoriale,

contre-pied de la compétitivité, au plus près des exi-
gences populaires, pour peser aussi sur les politiques
nationales, contre l’austérité. Tendre vers la gratuité
pour les transports, les cantines, les loisirs… Un ob-
jectif de rassemblement de toutes celles et tous ceux
qui veulent donner de la force aux valeurs de gauche
et faire de ces élections une étape importante dans
la construction d’une véritable dynamique porteuse
d’un nouveau projet de gauche pour la France. Dans
cette optique, il est cohérent d’affirmer notre stra-
tégie de large rassemblement à gauche autour de po-
litiques municipales offensives pour les égalités et
les solidarités. Sur trois objectifs affirmés dans nos
résolutions : l’enjeu social et écologique au cœur de
la ville et des villages de demain ; la démocratie
communale ; la justice fiscale. (…)
Au-delà du secteur Élections et de l’exécutif, nous
avons associé les élus, les maires, les secrétaires de
section et secrétaires départementaux. Nous avons
tenu plusieurs CN sur cette question et nous referons
un dernier point en février. Nous avons rencontré
l’ensemble des départements et échangé plus préci-
sément avec les 10 à 15 départements ayant le plus
d’élus. Deux réunions du secteur Élections élargi ont
eu lieu, nous en proposons une prochaine en décem-
bre. Nous avons mis en place une bibliothèque numé-
rique et, avec le secteur organisation, il y aura un
envoi régulier de fiches de références sur les ques-
tions administratives ou politiques. La question des
municipales est traitée dans CommunisteS chaque se-
maine. Depuis le vote de notre résolution, nous avons
beaucoup travaillé, nous allons continuer à mettre en

place le maximum d’accords favorables à nos maires
et élus et à l’ensemble de la gauche. »
L’orateur fait état des rencontres à gauche.
« Nous avons rencontré, lors d’une dizaine de réu-
nions, le PS, Génération.s, GRS, Ensemble et EELV et
nous poursuivrons, à partir de nos objectifs de ras-
semblement. Dans les départements, nous sommes
en contact localement avec toutes les forces de
gauche dans 90 % du territoire, y compris avec FI, qui
n’a pas répondu aux demandes de rencontres natio-
nales. »
« Chacun sent bien que ces élections locales peuvent
prendre une dimension nationale forte. La droite LR
joue, en lien avec sa majorité sénatoriale, son avenir
politique souligné par l’entrée en lice sur la question
présidentielle de François Baroin, et sur sa capacité
à conserver les principales métropoles et grandes
villes. Nous avons donc à agir pour qu’au bout ces
élections ne soient pas bonnes ni pour l’exécutif ni
pour l’extrême droite ou les autres forces de droite.
C’est ainsi que, partout dans le pays, nous avons
abordé la question du rassemblement à gauche ; au-
delà du maintien des villes à direction communiste,
partout nous cherchons à préserver les majorités de
gauche et à battre la droite sur la base de projets
portant les enjeux sociaux et écologiques, avec une
stratégie claire vis-à-vis de toutes les forces de
droite, y compris quand elles sont représentées par
les transfuges de gauche vers la République en
marche. Nous parlons à toutes les forces de gauche
avec une démarche qui n’oppose pas rassemblement
citoyen et rassemblement des partis politiques, qui
refuse de manière très majoritaire le tout sauf le PS
ou la stigmatisation d’autres forces politiques de
gauche. Nous sommes, dans beaucoup d’endroits,

ceux qui permettent le lien. Dans des situations que
nous laissons ouvertes au rassemblement jusqu’au
bout.
EELV a décidé de faire de ces municipales un enjeu po-
litique pour affirmer un leadership supposé après le
résultat des européennes et s’inscrit aussi dans une
perspective présidentielle. Il revendique la tête de
liste partout sans contrepartie, tendant la main mais
dans un discours ambigu sur le rapport gauche-
droite, ne cherchant pas vraiment le rassemblement
mais systématiquement la première place, quitte à
empêcher ou à faire éclater les rassemblements. Le
PS cherche à se réorganiser et à échapper aux tenta-
tives de prises de guerre de LREM et à son affaiblis-
sement important, mais il s’appuie sur son maillage
territorial de loin le plus fort à gauche. C’est la force
politique avec qui nous discutons le plus de par son
implantation et le nombre de ses élus et du fait que
dans des centaines de villes nous dirigeons ensem-
ble. La FI est en grande difficulté avec une faiblesse
politique qui ne la met pas du tout en avant dans la
quasi-totalité des villes mais elle cherche à accentuer
un pouvoir de nuisance plus qu’une capacité à ras-
sembler et s’adapte selon les endroits. Elle se situe
dans une démarche de listes citoyennes mais où se
retrouvent toutes les configurations. Dans cette der-
nière période, elle cherche à placer des élus avec
nous ou EELV, voire le PS, étant en difficulté sur sa
capacité à conduire ou faire des listes. Génération.s,
le NPA, GRS, Ensemble et LO représentent une dimen-
sion très faible nationalement et sont des interlocu-
teurs sur quelques villes. (…)
La question des gratuités, de l’aide aux plus fragiles,
la prise en compte de la question de la sécurité, du
maintien des services publics, des emplois, de la jeu-

nesse, des femmes et des familles monoparentales,
des seniors et du vieillissement, des enjeux du nu-
mérique comme de la mobilité ou du logement, de la
culture et du sport et, bien sûr, de l’enjeu démocra-
tique marquent nos propositions.
Nous aurons aussi un sujet majeur et commun à ces
municipales : l’égalité territoriale.
Il y a dans les communes de France une vitalité, une
solidarité, une richesse sociale et humaine excep-
tionnelle dont témoigne un tissu associatif résilient,
malgré les coups terribles qui lui sont portés. 
Nous ne gagnerons pas en étant les meilleurs ges-
tionnaires du monde, nous ne gagnerons pas en fai-
sant de la proximité sans contenu politique, de la
démocratie participative sans enjeu. Nous gagnerons
en donnant tout son sens à notre action municipale
et à notre démarche politique, en montrant qu’elle
participe d’un récit collectif. Il faut reconstruire un
récit collectif. Et dans ce récit les questions d’égalité,
de liberté et de fraternité pour rompre l’isolement,
les replis sur soi, les communautaristes ou le clien-
télisme sont essentielles. Nous avons bien travaillé
à préparer le Parti à cette échéance. Beaucoup reste
à faire et notamment dans le plus grand nombre de
petites villes et de villages. Nous avons, dans la pé-
riode d’ici janvier, à donner à voir la dimension na-
tionale pour le PCF dans ces municipales. C’est ce qui
est attendu de nos travaux et qui contribuera, avec
notre action locale, à atteindre nos objectifs poli-
tiques, pas seulement arithmétiques, pour ces élec-
tions. »µ
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Municipales
Reconstruire un récit collectif
Dans son rapport, Pierre Lacaze rappelle le caractère inédit des municipales 2020 (crise sociale, recompo-
sition politique, paysage communal marqué par l’intercommunalité) ; il analyse les objectifs communistes
et l’état des discussions à gauche. (Extraits)
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Propositions du PCF
Pour une réforme des retraites digne du 21e siècle
La réforme proposée par le gouvernement est cer-

tainement la pire de ces 30 dernières années.
Tout le monde serait perdant: tous les secteurs

d’activités, du privé comme du public, les ouvriers
comme les cadres, les femmes, les précaires, les jeunes,
les salariés affiliés au régime général comme ceux dé-
pendant de régimes spéciaux et les non-salariés.
Un objectif: satisfaire l’avidité du grand capital financier
en bloquant les ressources affectées aux retraites pu-
bliques par répartition à 14 % du PIB alors que les be-
soins de financement, liés à l’allongement de la durée
de la vie et à l’augmentation du nombre de retraités,
sont croissants.
Le grand enjeu de cette réforme est donc la mobilisation
des ressources, des richesses, et de l’inventivité du
corps social pour répondre à cet immense progrès de ci-
vilisation qui est l’allongement de la durée de la vie et
donc de dégager les moyens financiers pour ce grand
défi. Nous voulons nous adresser à la jeunesse et
construire avec elle un système solidaire par répartition
digne de ce siècle.
Le financement est le cœur de la réforme des retraites.
Une réforme de progrès de la retraite pose trois ques-
tions.
La première: Le partage des richesses, comment nous
produisons les richesses, et comment nous les parta-
geons et les utilisons pour satisfaire les besoins de la
population? 
La deuxième: Les entreprises, comment les responsabi-
liser pour qu’elles développent l’emploi et les salaires
et non l’inverse? 
La troisième: Comment l’allongement de la durée de la
vie devient un apport à la société au lieu d’être vu
comme un coût?
Mais le président Macron est décidément beaucoup plus
à l’écoute des compagnies d’assurance et des fonds de
pension qu’à l’écoute des citoyen·ne·s.
Macron-Delevoye et Édouard Philippe sont tous d’accord
sur une chose: il faudrait travailler plus. C’est une véri-
table tartufferie pour ne pas parler des richesses à créer
et à partager, tartufferie alors que le chômage est mas-

sif, et le nombre des contrats précaires aussi.
Transparence? La réforme Macron C'est ignorer ce
qu'on touchera tout en sachant bien ce qu'on paie. Car
la clé de voûte du système, C'est qu'un comité techno-
cratique pourra changer chaque année la valeur du point.
Égalité? Oui, tous égaux pour toucher moins. Le plus
grand nombre touchera une retraite bien plus faible,
même si le minimum retraite sera peut-être rehaussé
pour les plus pauvres. 
Universalité? La réforme va inciter à multiplier des
régimes spéciaux, par capitalisation, par entreprise
ou par branche, générant des inégalités renforcées, des
complications, contrairement à l’objectif prétendu de
simplification.
Le système présenté aurait comme conséquence un ef-
fondrement généralisé du niveau des pensions (sauf
pour les très pauvres), comme cela s’est produit dans
d’autres pays, notamment en Suède. Il réintroduirait
l’incertitude du lendemain et l’insécurité sociale puisque
le montant des pensions pourrait diminuer d’une année
sur l’autre, qu’elles aient été liquidées avant ou après
la réforme.
Sans compter la remise en cause des pensions de réver-
sion, alors que 90 % de celles-ci sont perçues par des
veuves ayant déjà de petites pensions, ce qui aboutirait
à discriminer les femmes en rendant leurs conditions de
vie encore plus précaire.
« À quel âge pourrai-je partir? Avec
combien? »
À ces deux questions, le Président de la République ré-
pond: vous allez devoir travailler plus longtemps, pour
moins de pension ... alors qu'on plus le chômage et la
précarité sont massifs. Il s’agit donc d’une machine à re-
monter le temps, avant 1945, avant Croizat, d’une ma-
chine à faire repasser les générations futures sous le
seuil de pauvreté après une vie de travail.
Pourtant, vivre plus longuement est une chance pour
chacune et chacun d’entre nous, pour la société tout en-
tière. 
Nous voulons nous adresser à la jeunesse qui est la pre-
mière concernée. Nous voulons lui dire: oui, une retraite

garantie, C'est possible! Oui, une vie digne de bonheur
après une vie de travail, C'est possible!
Tous ces hommes et ces femmes qui prennent leur re-
traite après une vie au travail ont encore de belles an-
nées à vivre. Il nous revient donc de relever ce défi et
d’imaginer la société qui nous permettra de profiter plei-
nement de toutes ces années et en bonne santé. Nous
voulons favoriser un rôle actif des retraité·e·s dans les
solidarités (auprès des enfants, des jeunes en formation
ou des jeunes précaires) et encourager un nouvel accom-
plissement personnel avec le développement de services
publics à la personne plutôt que d’imaginer une « silver
economy » et la marchandisation des services aux aînés.
Nous proposons les lignes directrices d’une réforme pro-
gressiste des retraites pour relever ce défi de société,
un choix de civilisation, pour faire vivre les valeurs de
solidarité entre les générations et de progrès social
pour toutes et tous.
À l’opposé du projet Macron/Delevoye, nous proposons
un système de retraites « à prestations définies »,
s’engageant sur un niveau de pension connu dès le
début de carrière, à un âge de départ déterminé et

garantissant la solidarité dans toute la société. 
Un système de retraite unifié, en progrès sur l’actuel
et plus juste.
Pour un système des retraites du XXIe siècle, nous pro-
posons une retraite dès 60 ans avec un nouveau socle
de droits pour toutes et pour tous.
Cette réforme a l’ambition de porter un progrès social
et démocratique, tenant compte de la société d’au-
jourd’hui comme des changements opérés dans les be-
soins des retraités comme des actifs. Il doit s’attaquer
aux principaux obstacles: la financiarisation de l’éco-
nomie, la délocalisation de l’emploi et une production
non écologique.
Des droits nouveaux
La mise en œuvre d’une réforme basée sur la sécurisa-
tion de l’emploi et de la formation avec prise en charge
des périodes de précarité, chômage, études… permet-
trait à chacune et chacun de pouvoir faire valoir ses
droits à une retraite à taux plein à 60 ans, avec un re-
venu de remplacement net équivalent à 75 % du revenu
net d’activité (primes incluses), calculé sur la base des
dix meilleures années primes comprises, et indexé sur
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les salaires.
Pour une vie digne, aucune pension ne doit être inférieure au SMIC. Nous
proposons d’ouvrir ce droit sans autre condition que d’avoir une carrière
complète (hors pénibilité et carrière longue), qui sera reconnue comme telle
dès lors qu’elle ne comporte, entre la fin du lycée, du secondaire et l’âge de
60 ans, que des périodes d’activité, de formation initiale ou continue, de
chômage ou d’implications familiales.
Le système prendrait en compte la pénibilité au travail et les sujétions de
service public, avec alors des départs anticipés dès 55 ans. Le système serait
intégralement financé par la cotisation sociale, piloté et administré par des
représentant·e·s élu·e·s des travailleurs. Le système offrirait aussi une
réelle liberté pour celles et ceux qui voudraient partir plus tôt ou plus tard. 
Comment s’y prendre? Le PCF propose:
Une réforme progressiste des retraites C'est possible si nous nous enga-
geons pour la mise à contribution des revenus du capital (1), pour l’aug-
mentation des salaires et la modulation des cotisations (2), l’emploi (3)
et pour l’égalité salariale femme-homme (4). 
Agir résolument sur ces quatre leviers, C'est créer les conditions d’une nou-
velle innovation sociale et démocratique pour les retraites. 
Deux leviers concernent directement notre proposition de réforme du sys-
tème de retraites, les deux autres concernent le besoin de changer l’ensem-
ble de la politique économique de ce pays.
1. La fin des régimes spéciaux... pour les revenus du capital. 
Alors que les revenus du travail sont mis à contribution, il doit en être de
même pour les revenus du capital qui bénéficient d’un régime spécial auquel
il faut mettre un terme. D’après l’INSEE, en 2018, les revenus financiers per-
çus par les entreprises et les banques se sont élevés à 298,8 milliards
d’euros! Alors que les salaires et pensions sont soumis à la CSG, à la CRDS,
à la CASA, à l’impôt sur le revenu. 
Nous proposons que les revenus financiers soient assujettis aux mêmes
taux que les salaires. Le taux de cotisation employeur étant de 10,45 %,
ce prélèvement pourrait rapporter, dans un premier temps, 31 milliards
d’euros à la branche vieillesse de la Sécurité sociale. Son produit serait
appelé à diminuer avec le temps puisqu’il viserait avant tout à dissuader
les entreprises de placer leurs profits sur les marchés financiers, et à
les pousser à les investir pour créer des emplois et pour former les sa-
lariés.
2. Moduler le taux de cotisation sociale pour augmenter la masse sala-
riale et contrer les suppressions d’emplois, soutenir les investissements
en faveur de la relocalisation et pour l’environnement.
Le taux de cotisation dite « patronale » serait alourdi pour les entreprises
qui délocalisent ou précarisent l’emploi, rationnent les salaires et les dé-
penses de formation. À l’inverse, les entreprises qui fondent leur efficacité
sur l’embauche et la formation de salarié·e·s qualifié·e·s, tiennent leurs ob-
jectifs écologiques et de parité salariale seraient encouragées, avec une

progression moindre de leur taux, mais sur une assiette en croissance. Cette
modulation apporterait 70 à 90 milliards supplémentaires au bout de 5
ans.
Il faut ainsi changer les critères qui président aux choix de production, d’in-
vestissement, d’embauches, de formation, de recherche, de financement de
l’économie. La même logique inspire notre proposition d’une modulation de
l’impôt sur les sociétés en fonction des mêmes critères.
Dans cet esprit, les exonérations de cotisations appliquées actuellement
(CICE, exonération Fillon) seront annulées et mises au service de cette nou-
velle politique en faveur de l’emploi, de la formation, de la révolution éco-
logique.
Plus fondamentalement, l’augmentation des salaires est indispensable
pour vivre dignement. Nous demandons une hausse de 20 % du salaire mi-
nimum et une conférence nationale des salaires pour permettre une hausse
générale des salaires, dans le privé comme dans le public. 
Plus généralement, il faut aussi changer la politique économique.
3. L’emploi 
Le pouvoir s’attaque aux chômeurs et non au chômage de masse. Au
contraire, la création d’emplois augmenterait les richesses créées et les
possibilités immédiates de financement des retraites. 
La révolution écologique, la relocalisation de l’industrie, le développe-
ment des services publics sur tout le territoire permettent d’envisager
la création au minimum de 3 millions d’emplois supplémentaires, en 5
ans, soit 10 % de la population active. Et des emplois bien formés et bien
qualifiés! 
C'est autant de salarié·e·s qui créent des richesses et cotisent à notre sys-
tème de protection sociale. Trois millions de personnes C'est plus de 100
Md¤ de salaires brut, soit environ 30 Md¤ de cotisations sociales sup-
plémentaires, sans compter les économies sur les allocations chômage
et minima sociaux. Cet objectif de création d’emplois est atteignable en dé-
veloppant la formation initiale et continue, en reconnaissant mieux les qua-
lifications, en développant les investissements grâce à des taux bancaires
que nous voulons très bas et donc en s’opposant au dogme de la rentabilité
financière comme guide des décisions des entreprises et des banques.
4. Tout aussi nécessaire, mais révolutionnaire, l’égalité salariale femmes-
hommes apporterait aujourd’hui plus de 6 milliards d’euros supplémentaires
pour le financement des retraites. Après 13 lois en 40 ans, les femmes ga-
gnent toujours moins que les hommes, à travail de valeur égale. Nous nous
fixons d’aboutir à une égalité réelle en deux ans, avec une loi contraignante.
Vers un régime unifié
Quant à l’aspiration très majoritaire à une simplification de l’architecture
du système des retraites, attendue par plus de 85 % de la population, elle
pourra être obtenue en mettant en place un régime unifié, pour faire conver-
ger vers le haut les droits à la retraite de l’ensemble de la population et ga-
rantir au minimum 75 % du meilleur revenu d’activité dès 60 ans, tout en

prenant en compte les spécificités professionnelles, en particulier en ma-
tière de service, de missions de service public, de travail posté et de péni-
bilité. Cette première étape ouvrirait la voie à une unification de l’ensemble
des régimes de retraites.
Une gestion par les intéressé·e·s
Cette question essentielle concerne l’ensemble de la protection sociale (re-
traites, maladie, accidents du travail, allocations familiales). 
C'est aux assuré·e·s eux-mêmes, donc en premier lieu aux salarié·e·s, d’as-
surer la responsabilité de la gestion. N’oublions pas en effet que ce sont
elles et eux qui créent les richesses sur lesquelles est fondé le système.
L’ensemble des cotisations, y compris la part patronale, est le fruit de leur
travail. 
La composition des Conseils d’administration des Caisses de retraite devrait
donc être revue dans ce sens. 
Il faut dans ce sens rétablir les élections aux Caisses de Sécurité sociale et
créer les conditions de la participation des travailleuses et travailleurs à
celles-ci. 
Ces mesures ont pour objet de venir appuyer les luttes sociales pour imposer
une création de richesses plus dynamique et plus efficace.
À l’horizon de cinq ans, cette nouvelle logique économique viserait à aug-
menter de 10 points la part de la valeur ajoutée disponible pour les sa-
laires, la Sécurité sociale et les services publics, en faisant reculer d’autant
la part des profits. 
Ces mesures permettraient de dégager, au bout de 5 ans, 70 à 90 milliards
d’euros annuels pour le financement des retraites, augmentant ainsi de 10
points la part des richesses consacrées à la sécurité sociale, aux salaires
et aux retraites, aux services publics.
Relancer l’emploi, soutenir les investissements d’une révolution industrielle
et écologique nécessite de revoir le rôle des banques dans le financement
de l’économie. 
C'est pourquoi nous demandons une nouvelle politique du crédit bancaire
pour faire baisser l’influence des marchés financiers et faire diminuer le
coût du capital qu’elle fait peser sur les entreprises. Nous encouragerons
ainsi le financement de projets répondant à des critères précis en matière
économique, sociale et écologique.
Une réforme progressiste des retraites est donc possible si elle met en
cause la domination du capital sur les choix d’embauche, d’investisse-
ment, de formation, de recherche, de financement des entreprises et au
coût qu’elle fait peser sur la société. Il faut une « part du gâteau » plus
grande pour les retraites. Et il faut une autre recette pour le gâteau, sociale
et écologique, pour fabriquer un gâteau plus sain et plus nourrissant! 
Elle emmènerait les entreprises sur un chemin d’efficacité, plutôt que dans
la logique de la rentabilité capitaliste qui inspire de part en part la réforme
Macron-Delevoye. µ

Propositions du PCF, pour une réforme des retraites digne du 21e siècle.



Ce congrès arrive dans une période
trouble et bien compliquée en Amérique
latine. Malgré cela la soirée inaugurale

était marquée par la joie et l’émotion de voir Lula
sur la tribune avec tous les alliés de gauche du
PT, des syndicalistes et, évidemment, des
responsables des comités #LulaLivre.
Lula ne s’est pas privé de sa nouvelle liberté et
a fait un long discours plein d’émotion, mais
avant tout très combatif sur le plan politique. 
Cette soirée d’inauguration du congrès qui a duré
plus de 4 heures est sans aucun doute un moment
politique assez incroyable et marquée par la
nécessité de se rassembler au Brésil et en
Amérique latine pour sauver la démocratie, la
souveraineté des peuples et lutter contre les
inégalités et les injustices que plus personne ne
supporte. 
Manuela D’Avila et Fernando Haddad ont été
chaleureusement félicités par Lula de la
campagne présidentielle qu’ils ont menée. 
Après cette première intervention lors du
congrès, il est clair que Lula n’a pas perdu sa
capacité à mobiliser les militants, à mobiliser la
gauche brésilienne et appelle fortement, tout
comme le PCdoB, le Parti socialisme et liberté
(PSOL) et la Centrale unique des travailleurs
(CUT) à reprendre le chemin de la rue pour
contrecarrer les transformations antisociales et
les transformations de la société de Bolsonaro.

Le lendemain de cette soirée, Lula s’est adressé
aux délégations internationales et a remercié
l’ensemble des délégations pour leur solidarité
et pour la création des multiples comités de
soutien pour la liberté de Lula et pour la
démocratie au Brésil.
D’ailleurs, Celso Amorim, président du comité
international #LulaLivre, appelle à continuer la
mobilisation internationale pour maintenant
innocenter Lula. Il précise que « Lula est libéré
mais pas libre ».
Une longue procédure, qui sans aucun doute sera
ponctuée d’intimidations, commence pour
rétablir la vérité et la justice.
Cependant, cette libération est importante et
Celso Amorim précise qu’elle a changé l’opinion
de la classe moyenne et de quelques
journalistes. µ

Cécile Dumas
responsable-adjointe 

du secteur international du PCF

Ci-contre
Lula avec Fabien Gay, 

sénateur de 
la Seine-St-Denis
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Lula libéré et très présent
au 7e congrès du PT

PLANÈTE

BRÉSILFabien Gay, sénateur de Seine-Saint-Denis, membre du Comité exécutif
national du PCF, et Cécile Dumas, responsable-adjointe du secteur
international du PCF et membre du Conseil national, représentaient le Parti
communiste français au 7e congrès du Parti des travailleurs (PT) du Brésil.
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MJCF

Comme dit lors d’un précédent article, le MJCF fêtera ses cent ans
l’année prochaine. Créé le 1er novembre 1920, lors du congrès de
la Bellevilloise, le MJCF a pendant un siècle participé aux grandes

luttes sociales qui ont fait notre Histoire. Lutte contre la colonisation,
participation au Front populaire, résistance face à la barbarie nazie, lutte
contre la guerre en Indochine, pour l’indépendance
de l’Algérie, pour la libération de Mandela, bataille
contre la loi Devaquet et le CPE, autant de luttes
dont le MJCF a été à l'initiative et qui, sans le MJCF,
n’auraient pas mobilisé autant de jeunes. 
Durant toute l'année 2020, des événements seront
organisés partout en France pour retracer ces cent
ans de luttes et d’engagement auprès de la jeu-
nesse. Le centenaire ne sera pas un moment de
repli sur soi mais, bien au contraire, celui-ci sera
l’occasion d’ouvrir grandes les portes de nos fédé-
rations et d’y faire venir un maximum de jeunes.
Les différents événements qui se tiendront partout
en France seront autant d’occasions de faire rayon-
ner le MJCF dans la jeunesse. 
Les festivités du centenaire débutent dès mainte-
nant. Les fédérations sont en pleine préparation
des différents événements qu’elles organiseront
dans leurs départements tout au long de l’année
prochaine. Nationalement, nous avons créé un ca-
lendrier du centenaire. Ce calendrier est illustré de
photos, de visuels, de unes de journaux, retraçant
les grandes luttes qui ont fait l’Histoire du Mouve-
ment des Jeunes Communistes de France. Allant du
congrès de la Bellevilloise jusqu’à la lutte contre la loi travail en passant
par l’époque de l’Union de la Jeunesse Républicaine de France (UJRF), du
combat pour la libération d’Angela Davis ou encore pour celle de Mandela,
ce calendrier de treize pages retrace, mois par mois, les événements qui
ont marqué l’Histoire du mouvement. 
L’intégralité des bénéfices réalisés avec la vente de nos calendriers per-

mettra à l’ensemble des fédérations de financer les initiatives du cente-
naire partout en France. Allant d’expositions à des soirées, en passant par
différents témoignages, chacune des initiatives permettra de faire connaî-
tre l’Histoire du MJCF au plus grand nombre. L’idée n'est pas de faire de ce
temps historique un temps de bilan politique des cent dernières années,

bien au contraire. L’organisation de ce centenaire
a deux objectifs. Premièrement de faire vivre la
mémoire du MJCF, de ses combats, de ses femmes
et ses hommes qui ont façonné son Histoire.
Deuxièmement, de renforcer l’attrait du MJCF au-
près des jeunes. Le centenaire ne sera pas un
temps de renfermement sur soi, mais bien d’ou-
verture. 
Pour toutes celles et tous ceux qui souhaitent
aider le MJCF à financer son centenaire en ache-
tant ce calendrier : adhérents, sympathisants,
amis de la JC, ou autres, il vous suffit de rentrer
directement en contact avec la fédération du MJCF
présente sur votre département ou à défaut de
nous contacter directement au 01 40 40 12 45. Le
prix à l’unité étant de 10 ¤. 
Pour toutes les sections ou fédérations qui vou-
draient faire des achats en gros pour les vendre
lors d'événements vous pouvez contacter direc-
tement le 01 40 40 12 45. 
Dans tous les cas, nous vous attendons nom-
breuses et nombreux pour participer aux diffé-
rents événements qui rythmeront tout au long de
l’année prochaine notre centenaire. Ce centenaire

sera là pour rappeler que, comme le disait Paul Vaillant-Couturier, “le com-
munisme est bel et bien la jeunesse du monde” et que les jeunes à travers
l’Histoire et encore aujourd’hui se sont engagés et s’engagent par milliers
pour l'émergence de cette nouvelle société. µ

Léon Deffontaines
secrétaire général du MJCF

Demandez le calendrier 
du centenaire du MJCF ! 

Je verse :……….........................€
NOM : ......................................................................... PRÉNOM :..........................................................

ADRESSE :.................................................................................................................................................

.......................................................................................................................................................................

CODE POSTAL........................ Ville........................................................................................................

Chèque à l’ordre de “ANF PCF” 
2 place du Colonel-Fabien 75167 Paris Cedex 19

Ma remise d’impôt sera
de 66 % de ce montant.

PCF
SOUSCRIPTION (cliquez)

Le calendrier 2020 du MJCF 
Cent ans d’histoire,  

cent ans de combats 
en vente pour 10 € 

                                                                     

Cette contribution est
essentielle au fonctionnement

du PCF et à son intervention 
dans le débat politique traversé
par une large et profonde colère

sociale. C'est un enjeu
démocratique majeur à l'heure
où tout est mis en œuvre pour
réduire le débat politique au
face-à-face Macron-Le Pen.

https://souscription.pcf.fr/
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